
appellent une ville Canada »), semble avoir ilésigné l'iinportance rela-

tive que devait avoir Stadaconé par l'avantage même de sa position. Kn-

tin. il est raturel de suppo^erque les sauvages, après la liisparition ou le

déplacement de Stadaconc, iraient pas trouve, pour désigner le même

Vue tjiinijrak' Je HuntL-ur.

lieu, d'expression plus juste que celle de Kebec ou Québec qui veut dire,

comme le remarque ici ClianipUiiii. détruit, rctrccissiment. • Voici la

description (M deChaniplaiii :

u Nous vînmes mouiller l'uncre ii Québec, qui est un détroit de ladite

rivière de Canadas, qui a quelque tiois cents pas de large. 11 y a à ce

détroit, du coté du nord, une montagne assez haute, qui va en abaissant

des deux cotes; ti ut le reste est pyys uni et beau, t ù il y a de bonnes

terres pleines d'arbres, comme chênes, cyprès. bouUes, s.npins et trembles,

et autres arbres truniers sauvages et vignes; qui t.iit qu à mon opinion,

si elles étaient cultivées, elles seraient bonnes comme les nôtres. Il y a.

M l'ianscrite en o^thogra^'he mo.ierne, comme les citations qui suivent. l)n a

conserve les ternies vieilli> et l'oMlionraplie ancienne, changée deiniis. Je certains

noms propres.


